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Voici les totaux des prix de vente
par quartiers :

Quartier Ste-Marie.................
Bt.Jacques,...............

s t-Laurent................
" Mt-Antoine...............
" St. Anne............
" St-Jean-Baptiste........

St-Denis..................
'St-Heri. ........
Côte 8t-Antoine.......

* 8,000.00
6,500.0g,

15,000.00
35,650.00

8,400.00
7,200.00

50,860.00
12,875.00

7,572.86

Total................ 8152,057.86
Semaine précédents................ 149,405.72
Ventes antérieures................ 5,027,2888u

Depuis le 1er janvier...........$5,328,751.88

Semaine correspondante. 1898..... 8146,490.49
1892..... 58,234.07

'' "e 1891..... 100,841.08
" 4 " 1890..... 207,368.83
" f " 1889..... 99,464.95
" 4 " 0 g 1888..... 65,665.18

A la même date 1898.......... 8,741,158 98
1892...........9,668,410.6u
1891.......... 7,751,782.70
1890.......... 6,899,660.81
1889......... 5,.168,778 86

44 1888.......... 4,643,742.30

Les prêts sur hypothèques, tran-
quilles d'ordinaire à cette saison,
approchent encore de $100,000 cette
semaine. Les plus gros paraissent
plut.t destinés à consolider des en-
gagements antérieurs ou à fournir
des fonds pour le commerce, qu'à
être employés en améliorations sur
la propriété. Néanmoins, il y a en-
core des prêts à des propriétaires
qui construisent. Un prêt de $8,000
et un de $5,000 portent 5 p.c. A 5à
p.c. il y a deux prêts, l'un de $15,-
000 et l'autre de $16,000. Un place-
ment de $6,000 et un autre de $12,-
000 rapportent 6 p.c.

Voici les totaux des prêts par ca-
tégories de prêteurs :
Cies de prew..................... 832,500
Assurances ...............
A u tres corporation s •.. . . . . . ..•• •• • •••.
Successions .......-........... 2,500
Pairticuliers-------------------... 69:980

Total.......................
Semaine précédente..............
Semaines antérieures..............

Depuis le 1er janvier 1894........

Semaine correspondante. 1898....
1892....

1 1891....
1890....

" fi 1889....
1888....

A la môme date 1898..............
" " 1892..............
" " 1891.........
4 "8 1890.............."4 1889..............
" " 1888..............

8 94,980
100,842

3,658,424

13,853,746

8178,825
60,816

115,884
100,967

55,579
47,124

84,789,24U
3,507,240
4,248,543
2,977,757
2,709,883
2,579,080

On écrit de 'Saint-Jean Terreneuve:
La morue est si abondante que toutes
les embarcations disponibles sont utiti-
sées pour la pêche de ce poisson. On en
a pris des quantités conliderablës à
Silly Cove, à New-Pelican et Heart's
Content. De vieux pêcheurs disent
qu'ils .n'ont jamais vu une ai grande
abondance de morue.

La ConStrutf>n

Contrats donnés pendant la semaine termi.
née 1e ,s juilet 1891

Chez M. Wm. McLEA WALBANK,
Architecte.

Côte-St-Antoine.- Résidence à 3 étages.
Maçonnerie, Geo. Morrison.
Charpente et menuiserie, Wm. Scott

& Fils.
Couverture Geo. W. Reed.
Brique, W. Ih. Boon.
Enduits, Thos Wand.
Peinture et vitrerie, J. Kimber & Fils.
Propriétaire, John Lackhart.

Chez MM. PERRAULT & LEsAGE,
. Architectes.

Bue Notre Dame Ouest.--Une bâtisse à
3 étages formant deux magasins et loge-
ments :

Maçonnerie, Prénoveau, Turcot &
Martineau ;

Charpente et menuiserie, D. Houle.
Brique, A. Léger.
Enduits, O. Lacombe.
Glaces, Mongenais, Boivin & Cie.
Propriétaire, Edouard Marcil.
Rue Notre Dame Ouest.- Une bâtisse

à 3 étages, magasin et logement.
Maçonnerie, A. Guilbault.
Acier, Dominion Bridge Co.
Propriétaire, D.Gallery.

NOTES

La ville de Magog, qui vient de faire
l'achat d'une pompe à incendie, de-
mande des soumissions pour la cons-
truction de huit citernes pour fournir
un approvisionnement d'eau à la pompe.

Le Grand Tronc f4it, construire un
pont en fer à Waterville.

On va construire prochainement à
Richmond, Q., un bureau de poste qui
contiendra aussi le bureau du Revenu
de l'intérieur.

MM. Olift et Pope, architectes, Mont-
réal, préparent les plans d'une église
protestante pour Outremont.

MM. Gauthier et Caron ont entrepris
le transport de la rue Sherbrooke à la
rue Mackay, Montréal, d'une maison de
brique appartenant à M. Sam. Davis.

STATISTIQUE.

Le développement des relations com-
merciales entre les Etata- Unis et le Oa-
nada a fait l'objet de recherches statis-
tiques de la part des autorités de
Washington et d'Ottawa. Le résultat
de ces recherches a été réuni en un rap-
port qui vient d'être transmis au Sénat
des Etate-Unis par le secrétaire du Tré-
sor. Le rapport couvre une période de
73 ans et donne les chiffres suivants pour
la première et pour la dernière année
de cette période:

Exportations dés Etats-
Unis au Canada.

1821.............. $ 2,014,520
1893....... 24,138,482

Exportations du Canada
aux Etats-Unis.

1821........................ $ 414,500
1893 ........................ 22,108,916

ŠITES NOTES

Une livre de liège suffit pour suppor-
ter dans l'eau un homme de taille ordi-
naire. '

La banque d'Angleterre a atteint
mercredi ses deux siècles d'existence.
Son fondateur était un marchand écos-
sais du nom de Patreon. Il fonda cette
institution dans le Dut d'aidt-r à Guil-
laume III à faire la guerre à la France.

Pour permettre de passer une ligne de
tuyaux des dévidoirs au travers d'une
rue exploitée par les tramways électri-
ques pendant un incendie, on a des ap-
pareils, aux Etats Unis, pour élever les
tuyaux au dessus du trolley, de manière
à laisser le passage libre aux tramways.

On prétend que, dans certaines villes
américqines, on a trouvé le moyen de
dérober du courant électrique aux tram
ways pour l'employer comme pouvoir
moteur pour de petites machines, ou
pour l'éclairage. Cette soustraction non
autorisée se ferait au moyen de fils de
cuivre recouverts que l'on amorcerait
soit aux rails du tramway soit aux

qn.AfXn oufltiennenft la trolley.

Un député français, M. Léveillé, essaie
d'introduire en France, le homestead,
c'est-à-dire le patrimoine foncier insai-
sissable,- tel qu'il est constitué par la
loi aux Etats-Unis et dans certaines
provinces du Canada. L'idée est assez
ien accueillie par les économistes qui y

voient un progrès, mais tous constatent
qp'elle exigera beaucoup de précau-
tions et de ménagements pour se faire
accepter. _

Les canone-monstres fabriqués aux
usines Krupp-pèsent 130 tonnes -e coû-
tent près de $200,000 chaque. Après
qu'ils onservil Wice-r une cinquantai-
ne. de boulets ils sont usés et mis hors
de service.

Chaque projectile coûte 8500 et pèse
2,600 livres.

Si l'on tirait ces canons seulement
deux fois toutes les minutes, ils dure-
raient à peine une heure.

Un échevin de Butte City, Montana, a
fait un corner d'un-nouveau genre. Il y a
près de là, des mines de cuivre argen-
tifère exploitées pour l'argent ; le lavage
du minerai entraIne du cuivre en solu-
tion et des industriels recueillent ce
cuivre dans les eaux du lavage en y
faisant séjòurner de la ferraille et de
vieilles bottes de fer blanc. Cette indus-
trie a créé une demande pour la ferraille
et les vieilles canistres et l'échevin en
question y a vu l'occasion de faire une
petite spéculation. Il a fait acheter toute
la ferraille, etc, du comté et se trouve le
seul détenteur de la matière quiboffre
maintenant à son prix.

On trouve au Mexique un oisetu, au
plumage blanc et de la grosseur d'un
pigeon, qui imite à s'y méprendre le son
d'une grosse cloche qu'on entendrait de
bien loin. Aussi les Mexicains lui ont-
ils donné le nom de campanero, "sou-
neur de cloche." Le campanero pro-
duit à l'ouîe du voyageur la même illu-
sion que le mirage cause à la vue des
gens d'une caravane. -Le premier croit,
en entendant l'oiseau, être prêt d'un
village-où il pourra se reposer et diner,
la caravane s'imagine, à la vue du mi-
rage, n'être pas loin d'une fontaine .e
d'arbres touffus où elle pourra se désal-
térer et s'étendre à l'ombre.

poteaux nni amitiennent la trolley.


